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L’Eglise catholique encourage le 

don d’organes comme un acte 

de charité et de fraternité. Les 

trois derniers papes et le caté-

chisme sont clairs sur ce point. 

Elle invite chacun à se pronon-

cer, ne serait-ce que pour éviter à 

sa famille de devoir prendre une 

décision difficile dans un mo-

ment délicat. 

CConsentement présumé 
Que penser du consentement 

présumé? La Commission natio-

nale d’éthique a souligné en 

2012 et en 2019 que rien n’indi-

que que ce système augmente le 

don. Bien au contraire, des pays 

voisins qui l’ont introduit ont vu 

le don diminuer. 

La Commission de bioéthique de 

la Conférence des évêques suis-

ses (CBCES) relève également que 

la Suisse a déjà connu ce système 

avant 2007, lorsque la loi sur la 

transplantation est devenue fédé-

rale. Nous avions pris alors le sys-

tème qui fonctionne le mieux, le 

consentement explicite. 

Et peu importe le système, dans 

60% des cas, la famille ne connaît 

pas l’avis du patient et refuse par 

précaution. Un changement de 

système ne modifierait en rien 

cela. 

Autodétermination 
Ensuite, s’agit-il encore d’un 

«don» si on présume seulement 

l’avis du patient? Toutes les com-

missions d’éthique consultées 

sont unanimes: le don pour être 

réel doit être librement consenti. 

C’est même une question juridi-

que du droit à l’autodétermina-

tion: tout acte médical doit obte-

nir le consentement écrit et 

éclairé du patient. Comment 

donc conserver l’entière autono-

mie du patient et connaître l’avis 

de chacun, seul véritable moyen 

d’augmenter le don? La CBCES 

propose une autre solution: le 

système de déclaration. Il s’agit 

de demander régulièrement à 

chacun: 1) s’il veut donner ses or-

ganes (ou une partie); 2) s’il re-

fuse le don; 3) s’il ne se prononce 

pas (car dans la liberté, il y a aussi 

liberté de ne pas se déterminer); 

4) s’il désigne un thérapeute de 

confiance qui prendra la bonne 

décision pour lui le cas échéant. 

La CBCES relève enfin que pour 

introduire cette solution plus 

éthique et plus efficace, la seule 

possibilité est de remettre le dos-

sier sur la table du Parlement, et 

elle recommande de voter non à 

cette initiative.  

Quel que soit le résultat des ur-

nes, tout le monde appelle ainsi à 

déclarer sa volonté sur le registre 

national et à faire part de sa déci-

sion à ses proches. 

STÈVE BOBILLIER

Sauver des vies, certes, mais comment?

Dans l’Ancien Testament, le troisième comman-
dement demande de sanctifier le jour du Sei-
gneur. Et l’un des commandements de l’Eglise 
est d’assister à la messe dominicale. Pour 
ceux qui ne le peuvent pas, il y a la messe anti-

cipée du samedi soir. Les Pères de l’Eglise ont 
dit que c’est l’eucharistie qui fait l’Eglise. Et le 
Père de Lubac a repris cette formule en disant: 

«L’Eglise fait l’eucharistie et l’eucharistie fait 
l’Eglise.» Autrement dit, tout catholique qui 

ne va pas régulièrement à la messe devrait 
se demander s’il fait encore partie du 

corps de l’Eglise, même si l’âme de 
l’Eglise est vaste et englobe tous les 

hommes de bonne volonté sauvés par 
l’unique sacrifice du Christ. La 

messe, c’est l’assemblée du peuple 

de Dieu dans l’unité de l’Eglise, la liturgie de la 
Parole divine, le repas au corps au sang à l’âme et à 
la divinité du Christ et, moment sublime, le renou-
vellement non sanglant mais réel du sacrifice de la 
croix. «La messe n’est pas un simple souvenir», a 
dit le pape François le 14 juin 2020.  
De fait, en célébrant le mémorial de la Passion, le 
prêtre fait advenir réellement le Mystère du salut 
sur l’autel. «La messe est l’expression la plus haute 
d’un acte d’Amour», a écrit le cardinal Robert Sarah 
dans son livre «Pour l’éternité». «L’effet mystique 
ou pourrait-on dire, l’effet spirituel de l’Eucharistie, 
c’est l’union avec le Christ», ajoute le pape François. 
Autant dire qu’il y a mille raisons de se rendre à la 
messe même si l’on n’est pas croyant car le Christ 
parle à tous.  
VINCENT PELLEGRINI, JOURNALISTE
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Aujourd’hui 23 avril à 17 heures à Notre-Dame des Champs 

(Martigny), Philippe Proz et Joëlle Carron animent une rencon-

tre sur le thème de la santé psychique en diaconie. Cette ren-

contre se poursuit par la présentation de la pièce de théâtre «Le 

Père», à 20 heures à la Salle des Alambics (www.lepere.ch). 

Ecrite par Florian Zeller et mise en scène par Léonard Arlettaz, 

cette pièce aborde le thème de la maladie d’Alzheimer. 

Mercredi 27 avril à 20 heures à Notre-Dame du Silence (Sion), 

Jocelyne Voide et Emile Friche animent une soirée de forma-

tion à la découverte de nouveaux outils d’animations bibliques. 

Le kamishibaï est un petit théâtre en bois dans lequel on glisse 

des images qui servent de support pour raconter une histoire. 

Le théâtre sur rails est un support sur lequel on glisse des figuri-

nes au fur et à mesure que l’on raconte une histoire. Ces 

moyens sont d’utilisation simple et adaptés à divers groupes de 

catéchèse. Inscriptions: 027 329 18 34, catechese@cath-vs.org 

Mercredi 4 mai de 9 h 30 à 17 heures à Notre-Dame du Silence, 

le Mouvement chrétien des retraités (MCR) organise une jour-

née de récollection sur le thème «Vivre le bonheur au quoti-

dien, avec les Psaumes». Animée par l’abbé François-Xavier 

Amherdt, cette journée se composera de deux conférences sui-

vies d’échanges avec le prédicateur, et sera ponctuée par la célé-

bration de l’eucharistie à 16 h 15. Renseignements et inscrip-

tions auprès de Raymonde Spiess, 027 322 39 41,  

raymonde.spiess@netplus.ch  

Les prochaines Journées mondiales de la jeunesse (JMJ) seront 

organisées sur le plan de la Suisse romande les 7 et 8 mai à 

Lausanne. Destiné spécialement aux jeunes de 16 à 30 ans, le 

programme alterne des temps de prière, des ateliers et des mo-

ments de rencontres. Après l’annulation en 2020 et la version 

«en ligne» en 2021, le thème de cette édition est le verset de 

Jérémie 29,11: «Je veux vous donner un avenir plein d’espé-

rance». Renseignements et inscriptions: www.jmj.ch

SOCIÉTÉ

MÉDITATION

«Commettre des péchés, se confesser, obtenir son salut», des mots 
vides de sens pour les non-initiés catholiques. Et pour nous, 
croyants, comment résonnent-ils? La religion de la peur a marqué 
les générations antérieures. De nos jours, les relents d’une foi léga-
liste s’immiscent encore dans nos pastorales et nos paroisses. Si 
être catholique consiste à vivre autocentré sur sa personne pour 
scruter ses manquements à la règle en vue de son propre salut, eh 
bien, je rends mon ticket!  
Depuis la résurrection du Christ, le salut est déjà là! Détachons-
nous de la loi pour la loi, et attachons-nous au Christ et aux hom-
mes. C’est ici-bas, dans nos relations quotidiennes, que nous 
sommes appelés à l’amour, à un accueil mutuel impartial et au par-
don, avec le soutien de nos communautés de foi et de nos prêtres. 
Durant cette semaine, laissons résonner le «ne crains pas» (Ap.1, 17, 
trad. © AELF) de Dieu dans nos vies.  
KAREN RAPIN 

Ne crains pas 

DON D’ORGANES La population suisse est appelée à voter sur le don  
d’organes. Un oui entraînerait un renversement du système actuel:  
tout le monde serait donneur, à moins qu’il le refuse explicitement. Mais 
ce système est-il efficace? Qu’est-ce qu’un don? Qu’en dit l’Eglise? 

Rendez-vous dimanche
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«Le don pour être 
réel doit être 
librement consenti.»

Le 15 mai 2022, le peuple 
suisse votera notamment 
sur le don d’organes.  
JASMIN777/PIXABAY
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